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Le mercato des élections municipales est passé,
à nos luttes désormais de provoquer les vrais changements !

Pendant que les populations du Moyen-Orient meurent sous les bombardements orchestrés par les 
États-Unis et Israël depuis plus de 24 jours, que plus d’un million d’hommes, de femmes et d’enfants ont  
dû fuir le  Liban ravagé,  hier soir,  à  l’occasion de la  soirée électorale  sur les  plateaux de télévision,  
personne  ne  parlait  de  cela !  Ni  de  la  flambée  des  prix  du  carburant  à  la  pompe,  ni  d’aucun  des 
problèmes rencontrés par les classes populaires…

C’était  uniquement  un  jeu  de  pronostics  sur  les 
présidentielles  de  2027  et  les  futures  combinaisons 
politiciennes.  Le  Parti  socialiste  et  LFI  se  sont 
disputés pour savoir qui était responsable du recul de 
la gauche. Cette fausse querelle nous ramène droit au 
bluff du Nouveau Front populaire, cette arnaque qui a 
consisté  à  faire  croire  que  l’union  avec  le  Parti 
socialiste, père de la loi Travail, était un pas en avant 
pour les intérêts de la classe ouvrière et de la jeunesse.

L’impasse cuisante de ces unions de la gauche sans 
principe, si ce n’est celui d’avoir le plus de postes et 
de ne pas démériter dans la course vers 2027, voit sa 
meilleure  illustration  dans  les  scores  inédits  du 
Rassemblement national et le taux d’abstention à plus 
de 42 % !

Le Rassemblement  national  dirige  maintenant  57 
communes  de  plus  de  3 500  habitants,  48  de  plus 
qu'en  2020.  Il  progresse  également  en  nombre  de 
sièges avec 3 121 conseillers municipaux, contre 827 
précédemment.  Au  total,  le  RN  a  la  main  sur  63 
mairies.  Et  les  autres  formations  d’extrême  droite 
obtiennent 306 élus. Pas de coup d’éclat de l’extrême 
droite sur les grandes villes, mais de solides réseaux 
locaux.

On ne doit plus leur laisser les clés de la boutique !

Si les « élus locaux » étaient proches de notre camp 
social  et  que  nos  problèmes  pouvaient  se  régler  à 
l’échelle d'une ville, ça se saurait ! Non, pas plus là 
qu’ailleurs  ces  gens-là  ne  s’opposeront  aux  intérêts 
patronaux !

Du PS au RN, ils ont tous voté à l’unisson pour les 
budgets de guerre, alignés derrière Macron, le soutier 
des intérêts impérialistes français et en premier lieu de 

ses  marchands  d’armes.  Les  écologistes  se  sont 
abstenus,  pas  contre  la  hausse  du  budget  de  la 
Défense,  mais  parce  que c’est  mieux de  passer  par 
l’augmentation des impôts. Si LFI  a voté contre, c’est 
pourtant pour encenser, par la voix de Mélenchon, le 
marchand  de canons et de mort Dassault. « Je suis un  
fan du Rafale dans l’aviation mondiale » ; « J’admire 
beaucoup la maison Dassault, le travail qui a été fait  
pendant  toutes  ces  années » lors  de  la  visite  d’une 
usine en 2025 !

Qu’elle soit unie ou éclatée, la gauche de gestion 
du  capital  n’a  fait  que  mener  aux  désillusions  une 
large part de la classe ouvrière et de la jeunesse, posé 
les jalons pour un coup de barre à droite de toute la 
classe  dirigeante  et  une  progression  institutionnelle 
constante  de  l’extrême  droite  dont  la  cerise  sur  le 
gâteau  fut  la  minute  de  silence  à  l’Assemblée 
nationale en mémoire d’un jeune nazi.

Reprenons  en  urgence  le  chemin  de  la  lutte 
d’ensemble, décidons de nos vies

Alors  que  2026  a  commencé  avec  55 000 
licenciements en quelques mois, soit près de 745 par 
jour,  que  le  budget  2026  réduit  à  l’os  les  services 
publics et que l’essence à deux euros le litre devient la 
norme, alors que la guerre au Moyen-Orient annonce 
une  reprise  importante  de  l’inflation  et  des 
licenciements,  il  faut  se  saisir  de  tous  les  leviers 
possibles pour inverser  le  rapport  de force en notre 
faveur. Une grève tous ensemble, une grève générale, 
est notre arme la plus puissante pour mettre un coup 
d’arrêt  au  pouvoir  des  marchands  de  mort  et  aux 
profiteurs. Cette perspective d’affaiblir les politiques 
de nos gouvernements, de casse sociale et d’offensive 
guerrière se pose à nous tous et toutes.



Ping-pong endiablé
La situation aux UP ne s’arrange pas. Il faut dire 

qu’avec seulement quatre lits, il ne faut pas s’étonner 
que  des  patients  dorment  régulièrement  dans  les 
bureaux ou dans les couloirs. Au dernier F3SCT, la 
direction du CHU n’a fait que remettre la faute sur la 
direction  de  Novillars,  car  sa  capacité  d’accueil  est 
trop  faible.  Ce qui  est  trop  faible,  ce  sont  bien  les 
budgets de la psychiatrie… et de la santé en général. 

Pour y changer quelque chose, il ne suffira pas de 
se renvoyer la balle !

Le travail, c’est la santé
En 2025, on compte 22 accidents du travail et 16 

maladies  professionnelles  de  plus  que  l’année 
précédente. N’en déplaise aux bonnes âmes et malgré 
les formations proposées, notre sécurité ne se résume 
pas à des connaissances, mais également à des moyens 
qui doivent être mis en place. Mais pour ce faire, il ne 
suffira pas de les réclamer gentiment !

Du gaz hilarant
Aux  blocs,  le  manque  d’investissement  se  fait 

sentir. La totalité des portes doivent être changées et 
les systèmes d’extraction des gaz anesthésiants sont 
défaillants.  La  direction  a  trouvé  le  budget  pour 
remplacer  onze  portes,  le  reste  peut  attendre.  Le 
personnel  de  bloc pourra  attester  de  l’efficacité  des 
produits anesthésiants !

Les  promesses  n’engagent  que  ceux  qui  y 
croient

Toujours  au  dernier  F3SCT,  les  syndicats  ont 
questionné la  direction pour  savoir  s’il  y  aurait  des 
compensations  aux  places  de  covoiturage  perdues 
avec le projet du nouveau bâtiment de réanimation. La 
direction a assuré « que son engagement pris afin de 
promouvoir les mobilités douces reste inchangée ».

Si la direction l’assure, nous voilà rassurés.

Pourquoi faire simple ? 
En  anapath,  une  imprimante  de  cassette  qui 

dysfonctionnait  a  été  remplacée,  contre  une encore 
moins  bien.  La  nouvelle  machine  enchaîne  les 
problèmes après tout juste un mois de mise en route. 

Ça  serait  surement  trop  facile  de  consulter  les 
employés sur le matériel qu’ils utilisent. Mieux vaut 
acheter du toc !

Les voyages forment la jeunesse ?
Un patient qui allait très mal a appelé les urgences. 

Il a fait plus de cent kilomètres pour atterrir aux UP 
pour se voir réexpédié chez lui faute de place. Cent 

kilomètres  retour.  Il  a  alors appelé tous les services 
pour avoir une place. Réponse : appelez les urgences.

Si on n’est pas déjà fou, il y a de quoi le devenir.

Grève à Saint-Vincent et à Pontarlier
À Saint-Vincent et à Pontarlier, dans les cliniques 

du groupe Elsan, le personnel s’est mis en grève sans 
préavis  vendredi dernier.  Les 170 personnes qui ont 
débrayé  demandent  une  amélioration  de  leurs 
conditions de travail et une augmentation de salaire de 
180 euros net  par mois. La direction a  proposé une 
prime  de  300  euros,  ce  qui  n’a  pas  satisfait  les 
salariés.

Ces derniers ne comptent pas en rester là.

Les groupes pétroliers font le plein…
de profits

La guerre d’Iran fait flamber les prix et enrichit les 
groupes  pétroliers.  En  quelques  jours,  le  gazole  a 
dépassé deux euros le litre, et certains points de vente 
affichent  encore  plus.  Cette  augmentation  a  débuté 
alors même que ces entreprises distribuaient encore le 
carburant  raffiné  avant  le  début  du  conflit.  Elles 
utilisent  le  prétexte  de  guerre  pour  gonfler  leurs 
profits, déjà faramineux, pendant que les travailleurs 
galèrent pour aller travailler. Assez qu’ils nous fassent 
les  poches :  exigeons  le  blocage  des  prix  des 
carburants et des hausses de salaire immédiates !

Un beau bébé mortel
En visite  mercredi  15  mars  sur  le  site  de  Naval 

Group près de Nantes, Macron a annoncé le nom du 
nouveau porte-avions : « France Libre » ! 310 mètres, 
78 000 tonnes, capacité d’embarquement de 30 avions 
de chasse, et tout ça pour la  modique somme de 10 
milliards. Ça ferait combien de salaires de soignants et 
d’enseignants ? 

Plutôt  que  de  lui  chercher  un  nom  plus  joli,  il 
faudrait surtout qu’on arrête de produire ces engins de 
mort !

Développement personnel
Lors de son passage sur RTL, la pianiste Hélène 

Mercier-Arnault,  épouse  du  milliardaire  Bernard 
Arnault, a estimé qu’être sans-abri était un « choix de 
vie ». De même que  travailler  pour  un  patron  pour 
gagner sa croûte, sans doute ? RTL a coupé l’échange 
au  montage ;  probablement  pour  nous  épargner 
d’entendre de telles absurdités. Dans cette interview, 
la musicienne a aussi estimé que « l’argent ne fait pas 
le bonheur ».

Peut-être  que  le  meilleur  « choix  de  vie »  qu’on 
pourrait faire serait de reprendre tous leurs milliards 
aux Arnault, s’ils n’en ont pas besoin ?
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